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LA BIBLE A-T-ELLE ÉTÉ CHANGÉE ?

Le musulman a-t-il droit de lire la Bible ?

Seriez-vous d’accord que nous ne devons reje-
ter ni le christianisme ni l’islam à cause de ce que 
disent ou ce que font les mauvais chrétiens ou les 
mauvais musulmans, ceux qui ne connaissent pas 
ou ne suivent pas les vraies doctrines chrétiennes 
ou musulmanes ? Il serait plus juste d’examiner la 
vie et les enseignements de Jésus ou la vie et les 
enseignements de Mohamed afin de décider si cha-
cun d’eux a été envoyé par Dieu ou non.

LA RELIGION DE NOS PÈRES
Ils sont trop nombreux à ne jamais remettre 

en cause les croyances qu’ils ont héritées de leurs 
parents : ils sont chrétiens parce que leurs parents 
étaient chrétiens, ou ils sont musulmans parce que 
leurs parents étaient musulmans. Mais les chré-
tiens et les musulmans demandent aux païens de 
rejeter leurs idoles, leurs faux dieux, malgré le fait 
ces païens ont hérité ces dieux de leurs parents. 
Si nous demandons aux autres d’examiner la reli-
gion dans laquelle ils sont nés, ne devrions-nous 
pas, nous aussi, examiner la religion dans laquelle 
chacun de nous est né, pour déterminer si elle est 
la vraie ? Et ne devrions-nous pas nous donner la 
peine d’aller à la source avant d’évaluer la religion 
des autres ?

Il faut éviter de baser ses conclusions sur les « on 
dit ». Un chrétien parlait avec son ami musulman, 
Kamal. Il lui dit : « Kamal, as-tu jamais lu l’Injil 
(l’Évangile) ?

— Non, dit-il avec dédain. Il a été changé.
— Mais, si tu ne l’as pas lu, dit le chrétien, com-

ment sais-tu qu’il a été changé ?
— Ben, mon père m’a dit qu’il a été changé.
— Ton père avait-il lu l’Injil, demanda le chrétien.
— Non, répondit Kamal.
— Alors, comment sait-il que l’Injil a été changé ?
— Parce que grand-père l’a dit.
Le chrétien n’a pas pu s’empêcher de demander :
— Et grand-père, a-t-il lu l’Injil ?
Et encore Kamal répondit que son grand-père 

n’avait pas lu l’Injil.

De mauvais renseignements sont passés de 
cette façon d’une génération à l’autre, sans que 
quiconque les vérifie. N’est-ce pas dangereux ? Mal-
gré l’amour et le respect que nous avons pour nos 
parents, nous reconnaissons que, comme tous les 
hommes, ils peuvent ignorer certaines vérités. C’est 
ainsi que nous découvrons et bénéficions de nou-
velles méthodes pour soigner certaines maladies, 
cultiver nos champs, nous déplacer, communiquer 
avec ceux qui habitent au loin ou faire bien d’autres 
choses. Ce n’est pas mépriser nos parents que de 
garder un esprit ouvert. Nous pouvons apporter 
une bénédiction à nous-mêmes et aux parents.

Il y a deux cents ans, le peuple païen de certaines 
îles dans l’océan Pacifique étaient déchirés par la 
guerre et la violence. Un jour une grande tempête 
a pris deux hommes qui voyageaient en pirogue 
et les a détournés loin de leur destination. Après 
beaucoup de jours à la dérive ils ont débarqué sur 
une île appelée Raratonga. Le chef Raratongin leur 
a demandé les nouvelles de chez eux. Ils se sont mis 
à expliquer que de grands changements arrivaient 
dans leur île : tout le monde brûlait leurs idoles. Ils 
se mettaient à adorer plutôt le Dieu des cieux et 
de la terre. Le chef s’est étonné. Il leur a demandé : 
« Qu’est-ce que ce Dieu des cieux et de la terre a 
bien pu vous donner pour vous pousser à délaisser 
les dieux de vos pères ? » Les voyageurs ont répondu 
très simplement : « La paix. Ce Dieu nous a apporté 
la paix. » Sur quoi le chef de Raratonga dit à son 
peuple de prier le Dieu des cieux et de la terre pour 
qu’il leur envoie un messager, à eux aussi, et qu’ils 
puissent adorer ce Dieu et connaître la paix. Malgré 
que ses ancêtres ignoraient ce Dieu, il reconnaissait 
en avoir besoin.

LA BIBLE EST-ELLE INTERDITE 
AUX MUSULMANS ?

Les musulmans ont parfois l’idée erronée qu’il 
leur est même interdit de lire ou de posséder la 
Bible. Si un de leurs enfants s’acquiert une Bible, 
ils chicotent l’enfant et arrachent la Bible. Si un de 
leurs amis est découvert en train de lire la Bible, on 
le traite de coupable d’un grand mal.
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Ils oublient que selon l’un des hadith, « Le pro-
phète dit : Raconte les histoires du bani-Israël, car 
ce n’est pas un péché de le faire. » Ce qui est encore 
plus important, nulle part le Coran lui-même n’in-
terdit la lecture de la Bible. Au contraire :

Le Coran dit dans la Sourate 2 – Al-Baqarah, aya 
136 : « Dites : Nous croyons en Allah et en ce qu’on 
nous a révélé, et en ce qu’on a fait descendre vers 
Abraham et Ismaël et Isaac et Jacob et les Tribus, 
et en ce qui a été donné à Moïse et à Jésus, et en 
ce qui a été donné aux prophètes, venant de leur 
Seigneur : nous ne faisons aucune distinction entre 
eux. Et à Lui nous sommes soumis. » Au lieu d’inter-
dire les Écritures des Juifs et des chrétiens, ce verset 
dit clairement que le musulman doit leur accorder 
le même respect qu’il donne au Coran. Tous ces 
écrits auraient la même source et mériteraient 
donc la même considération.

Le Coran dit dans la Sourate 4 – An-Nisa, aya 
136 : « Ô les croyants ! Soyez fermes en votre foi en 
Allah, en Son messager, au Livre qu’Il a fait des-
cendre sur Son messager, et au Livre qu’il a fait 
descendre avant. Quiconque ne croit pas en Allah, 
en Ses anges, en Ses Livres, en Ses messagers et au 
Jour dernier, s’égare, loin dans l’égarement. » Il est 
inconcevable qu’un musulman fidèle puisse traiter 
avec haine la Bible, qui selon son propre Coran est 
descendu d’Allah lui-même et que tous les croyants 
doivent accepter.

D’autres passages dans le Coran parlent dans le 
même sens :

« Et ne discutez que de la meilleure façon avec 
les gens du Livre, sauf ceux d’entre eux qui sont 
injustes. Et dites : ‘Nous croyons en ce qu’on a fait 
descendre vers nous et descendre vers vous, tan-

dis que notre Dieu et votre Dieu est le même, et 
c’est à Lui que nous nous soumettons. » (Sourate 
29 – Al-Ankabut, aya 46)
Allah dit à Mohamed en Sourate 2 – Al-Baqarah, 

ayat 4,5 :
« Ceux qui croient à ce qui t’a été descendu (le 
Coran) et à ce qui a été descendu avant toi (la 
Bible) et qui croient fermement à la vie future. 
Ceux-là sont sur le bon chemin de leur Seigneur, 
et ce sont eux qui réussissent. »
Et encore :
« Dis : Ô gens du Livre ! Est-ce que vous nous 
reprochez autre chose que de croire en Allah, à 
ce qu’on a fait descendre vers nous et à ce qu’on 
a fait descendre auparavant ? » (Sourate 5 – Al-
Ma’idah, aya 59)
Comment peut-on prétendre croire à ce qui a été 

donné par Dieu à Moïse et à Jésus, et dire en même 
temps qu’il est interdit de lire ce qui leur a été révélé ? 
Comment pourrait-on dire, comme certains l’affir-
ment, que le Coran remplace la Bible et la rend inu-
tile, sans importance, alors que le Coran lui-même 
recommande à maintes reprises de croire au Coran 
ET à la Bible ?

Les musulmans demandent parfois aux chré-
tiens : Pourquoi n’acceptez-vous pas notre prophète 
et notre livre saint, alors que nous reconnaissons 
non seulement Mohamed, mais aussi Jésus, Moïse 
et tous les prophètes de Dieu, ainsi que ce que Dieu 
leur a révélé ? Le chrétien se demande dans quel 
sens le musulman prétend croire aux révélations 
données à Jésus, à Moïse et aux autres prophètes 
quand il refuse de lire ces révélations et refuse aux 
autres le droit de les lire.


